
plus saint pour leurs enfànts, pour Jeuranseipgner.
vnité ,l'amur du monde Poni paî le es petites,
ihle suitout,. on na jamais d'iabits assez ubeaux,

assez riches, on les convede fleurs et de ns es
pieds a Late On en. fait de.éitbles etites
chipelles Et qiel est le îcesulta ordinpai:e de
pareilles folies? c'est que ces .enfans. pasc ntNlcr
tempsa sei er; s àadl niete ë u'ils font
d'in jour de éritables bénédictions u jiide

ólère cide malédichons
«areits chreéns, .ie VoUs exposez donecps

recevr de voti-e jWe' enfant là teréible lé on
qu'uie petite filleftà sa. mee, le jotir de la Pre-
miòre ommunion. 'Cette mèr commc-bien d'au-.
res. f'eImesolag es. mit plus d une heu à a -parer,

son 'efant, elIe eut, de. plus, i inpradence.de dire
à sþ petite fille "tieis toi donc la tet haute,. et
fais ton possible pour bien te mon rer; car jë ypeu
que tu sois la- mieux mise, et que tu soià habillée
aec plus de luxe que toutes 1es:autrés.. Là-dlssus
l'6nfaùi se iit à pîeurer à. chatides larmes, et dit en
i nglotant à sa irilheureuse mère :'jiýai, Mon.
siëur le curé nous a dit qu'e Jésds què "nous allòns
recevoir est né dans une étable, qu'il a .té paarô
ouite sa vie, ët que nous devons être humbles

comine liii, si nous voulons le rëeevoir. sainteiént.
Si j'ai de lPorgueil- dans. le cœur, je. ferai une mu-
vaise Premiere Communion, un hôrrible éacr'ilége.
Je iné daéiirai, et c'est vous qi i.n'auez pérdue."
Ellô ne put.en dire.davantage; mais. elle en avait
dit suffisamment .our arrêter s i inère surle bord
derabyme où sa sottevanité l'avait conduite. o(efte
p4vre mère ôtà aussitôt tout ce qui était superfiu,
dans l'habillenient dé son enfant, et lui* demànda

pardondu scandale qu'elle lui avait doni.
gimères ! qui aimez le lixe et. qui seiez tenites


